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Congrès 2008 de la CGE à Rabat :
Dialogue interculturel,  
travail en réseau et innovation

CHRISTIAN MARGARIA,  
PRESIDENT DE LA CGE

La Conférence des Grandes Écoles est l’association française qui regroupe le 
plus grand nombre d’établissements d’enseignement supérieur – aujourd’hui 
225 – de toutes tutelles et de tous statuts.

La Conférence des Grandes Écoles est 
l’association française qui regroupe le 
plus grand nombre d’établissements 

d’enseignement supérieur - aujourd’hui 225 - 
de toutes tutelles et de tous statuts.
Nous accueillons 130 000 étudiants qui 
recevront le grade de Master en fin de 
formation initiale (Bac + 5), et chaque année, 
plus de 2 500 doctorats, en sciences de 
l’ingénieur et en management 
essentiellement, sont soutenus par des 
étudiants de nos laboratoires de recherche.

Nous représentons donc à peu près la moitié 
de l’enseignement supérieur français dans 
nos domaines de compétence.

Forte de la diversité des statuts de ses 
membres, de la variété de leur mode de 
gouvernance, de la cohérence de leurs 
projets pédagogiques, de l’ampleur des 
domaines d’activité couverts et de son 
expérience sur la scène internationale, la 
Conférence des Grandes Écoles est :
•  un acteur de la promotion des grandes 
écoles en France et de l’enseignement 
supérieur français au plan international ;
•  un lieu d’information, de conseil pour les 
grandes écoles ;
•  un champ de mutualisation des actions 
des grandes écoles et d’expérimentation 
pour l’enseignement supérieur et la 

recherche, tant sur le territoire national qu’à 
l’international ;
•  une source de propositions, notamment 
en matière de formation initiale, de 
formation tout au long de la vie, 
d’innovation, de recherche et de transfert… ;
•  une référence d’excellence, de culture 
d’évaluation et de développement de valeurs 
éthiques et sociétales ;
•  un partenaire des décideurs de 
l’enseignement supérieur français et 
européens et des départements ministériels 
en charge des relations internationales de la 
France.

Tous les ans, la Conférence des Grandes 
Écoles organise, soit un séminaire, les 
années impaires, sur des sujets d’actualité 
propres à l’association, soit un congrès, les 
années paires, sur un thème de portée 
nationale ou internationale. C’est donc le cas 
cette année.

Dans le cadre de la réflexion et du dialogue 
euro méditerranéen, la Conférence des 
Grandes Écoles a décidé pour 2008, d’élargir 
son congrès au Maghreb. Tout naturellement 
le choix s’est porté sur le Maroc, en raison 
des nombreux liens historiques entre ce 
pays et la France et de la présence de 
nombreux réseaux d’anciens élèves 
structurés et efficaces.
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Rappelons que les relations entre les 
grandes écoles et les établissements 
marocains, ce sont :
•  124 accords de coopération dont 14 
accords de double diplôme ;
•  15 mastères spécialisés conjoints, 
formations spécialisées accréditées par la 
CGE ;
• des délocalisations de mastères 
spécialisés, de master ou de formation 
continue ;
• quelques implantations d’écoles à 
Casablanca ;
• et bien sûr, l’admission toute récente de 
deux établissements marocains au sein de 
notre Conférence : l’École Hassania des 
Travaux Publics de Casablanca et l’Institut 
national des Postes et Télécommunications 
de Rabat.

Le thème de notre congrès s’intitulait : 
« Grandes Écoles, développement socio-
économique et expertise internationale ».
Au-delà des incitations du gouvernement 
français à une plus grande mobilité des 
étudiants, des professeurs ou des 
chercheurs, la réflexion sur nos relations 
avec les différentes parties du monde doit 
être vaste car c’est en effet tout l’avenir de 
notre société et de la planète qui est 
désormais en jeu.

Derrière le terme de « développement socio-
économique » nous touchons tous les 
enjeux d’évolution sociale, de 
développement durable, de responsabilité et 
d’éthique professionnelle. J’en veux pour 
preuve les récentes turbulences financières 

qui agitent notre planète, qui remettent nos 
certitudes en question, démontrent que les 
calculs économiques les plus sophistiqués 
ne valent rien sans l’intégration de la 
composante humaine, et crient haut et fort 
que désormais nous sommes tous 
impliqués, donc solidaires, pour le meilleur et 
pour le pire.

Derrière le terme « d’expertise 
internationale », nous ne pouvons faire 
l’économie d’une autoévaluation et, par là 
même, d’une autocritique de nos systèmes 
d‘enseignement, de production, de 
management, de nos savoir faire, en un mot 
de nos valeurs. Une expertise internationale 
dans quel but ? Dans le seul but de  
transposer nos schémas dans les pays 
partenaires ? Cette démarche a largement 
prouvé par le passé qu’elle pouvait aboutir à 
des situations stériles.

Si nous conservons une approche unilatérale, 
si nous perdons de vue la logique interne 
des pays avec lesquels nous coopérons, non 
seulement nous ne sommes pas dignes de 
travailler sur la scène internationale mais de 
plus le choc culturel sera improductif, négatif 
et douloureux.

C’est dans cet état d’esprit que s’est déroulé 
le congrès, dont plusieurs retombées 
médiatiques ont montré toute l’ampleur et 
l’intérêt stratégique que représentait sa 
tenue au Maroc. Cette manifestation aura 
été l’expression du dialogue interculturel, du 
travail en réseau et de l’innovation qui sont 
au cœur des valeurs de la CGE.
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Présentation 

Le thème en était « Grandes écoles, développe-
ment socio-économique et expertise internatio-
nale »
Dans le cadre de la réflexion et du dialogue euro 
méditerranéens, la CGE a décidé d’élargir son 
congrès au Maghreb. Tout naturellement, le choix 
s’est porté sur le Maroc, en raison des nombreux 
liens historiques entre ce pays et la France et de 
la présence de nombreux réseaux d’anciens élè-
ves structurés et efficaces.
Cet événement a permis à chacun des deux pays 
de s’interroger sur la formation de ses décideurs, 
sur son système éducatif et sur les voies de col-
laboration future sur les deux rives de la Méditer-
ranée.

Dans ce cadre, quatre réflexions duales ont 
été développées :
I• Quel apport des réseaux en général et de la 
Conférence des Grandes Ecoles en particulier au 
service des écoles en France, et quels réseaux au 
Maroc au service des écoles et des facultés ?
II• Quel impact des réformes des concours et 
des innovations pédagogiques dans les Grandes 

Congrès 2008 de la CGE,  
les 9 et 10 octobre à Rabat, Maroc :

Grandes écoles,  
développement  
socio-économique  
et expertise internationale
Cette année, exceptionnellement, la CGE a tenu son congrès dans un 
pays étranger, à Rabat au Maroc. Il était placé sous le Haut Patronage 
de Sa Majesté le Roi du Maroc Mohammed VI et sous le patronage 
du ministère français des affaires étrangères et européennes et du 
ministère français de l’enseignement supérieur et de la recherche.

Ecoles sur les systèmes éducatifs secondaire et 
supérieur ?
III• Quelles collaborations en matière de diplôme 
d’ingénieur et de management, compte tenu des 
nombreux projets d’écoles publiques et privées 
au Maroc ?
IV• L’économie du savoir au service des deux 
pays.

Programme 

De nombreuses personnalités ont honoré le 
congrès de leur présence :
M. Abdelaziz MEZIANE BELFKIH, Conseiller de 
Sa Majesté le Roi du Maroc Mohammed VI,
Mme Latifa AKHARBACH, Secrétaire d’Etat 
auprès du Ministre des Affaires étrangères et de 
la Coopération,
Son Excellence M. Jean-François THIBAULT, Am-
bassadeur de France au Maroc,
Mme Michèle GENDREAU-MASSALOUX, Rec-
teur, Conseiller d’Etat à la Présidence de la Répu-
blique Française. 
Une intervention en vidéo de Mme Valérie PE-
CRESSE, Ministre de l’Enseignement supérieur 
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Congrès 2008 de la CGE,  
les 9 et 10 octobre à Rabat, Maroc :

Grandes écoles,  
développement  
socio-économique  
et expertise internationale

et de la Recherche a été diffusée en ouverture 
du congrès.
Après l’introduction par le Président de la CGE, 
M. Christian Margaria, Son Excellence Jean-Fran-
çois THIBAULT a prononcé une allocution suivie 
de la conférence d’ouverture de M. Rachid BEN-
MOKHTAR BENABDELLAH, ancien ministre de 
l’Education nationale, président de l’Université 
Al Akhawayn. La deuxième journée a été ouverte 
par Mme Michèle GENDREAU-MASSALOUX, qui 
a abordé plusieurs aspects du bassin méditerra-
néen. Puis M. Driss BENHIMA, président direc-
teur général de Royal Air Maroc, a exposé l’évolu-
tion de l’enseignement supérieur au Maroc.

Quatre ateliers ont abordé les thèmes sui-
vants :
1 • Les grandes écoles comme acteurs de l’in-
novation pédagogique dans le bassin médi-
terranéen : place et rôle des établissements 

d’enseignement supérieur français, marocains, 
et, plus largement, des établissements du Bassin 
méditerranéen, dans l’évolution des programmes 
et des méthodes pédagogiques de l’enseigne-
ment secondaire et supérieur : exemples de réali-
sations et réflexion prospective
Animateurs : MM. Hervé BIAUSSER, directeur 
de l’Ecole centrale Paris et Dalil GUENDOUZ, di-
recteur général de l’Ecole Hassania des Travaux 
Publics 
2 • Internationalisation des formations et 
conséquences pour les partenariats : mobilisa-
tion des étudiants, harmonisation des diplômes, 
internationalisation du recrutement par les écoles 
et par les entreprises : quelles conséquences sur 
les diplômes dans les partenariats entre les gran-
des écoles françaises, marocaines, et plus large-
ment du bassin méditerranéen ?
Animateurs : M. Pierre ALIPHAT, président de la 
commission Formation de la CGE et Mme Nadia 
FASSI-FEHRI, directrice générale de FC Com 
3 • Promouvoir une qualité totale dans l’ensei-
gnement supérieur : réseaux, habilitations, ac-
créditations : expérience de la Commission des 
titres d’ingénieur (CTI) et de la Commission d’éva-
luation des formations et diplômes de gestion 
(CEFDG); expérience de travail en réseau de la 

Conférence des Grandes Ecoles ; EQUIS, AACSB 
et autres accréditations : comment concilier le dé-
veloppement de la qualité et l’accompagnement 
d’institutions de pays émergents ?
Animateurs : MM. Abdelfattah CHARIF CHEF-
CHAOUNI, directeur de l’Institut National des 
Postes et Télécommunications et Jean-François 
FIORINA, directeur de l’ESC Grenoble 
4 • Diversification des recrutements face aux 
besoins économiques : comment inviter tous 
les talents à s’engager vers des formations lon-
gues ? Attractivité de certains métiers pour les 
jeunes filles, promotion des jeunes d’origine mo-
deste. Comparaison entre situation française et 
marocaine
Animateurs : MM. Pierre TAPIE, directeur général 
de l’ESSEC et Driss BOUAMI, directeur de l’Ecole 
Mohammadia d’Ingénieurs

Une table ronde sur le thème « Comment les 
expertises de l’enseignement, de la recher-
che, du transfert, peuvent-elles être utiles et 
pertinentes pour le développement d’un pays 
comme le Maroc ? Quels principaux enjeux et 
difficultés ? » a été animée par MM. Pierre TA-
PIE, directeur général de l’ESSEC et Abdelhafid 
DEBBARH, directeur de la Formation des Cadres 
et Secrétaire Général du département de l’Ensei-
gnement Scolaire du Ministère marocain de l’Edu-
cation Nationale, de l’Enseignement Supérieur, de 
la Formation des Cadres et de la Recherche Scien-
tifique. Elle a réuni : M. Mohammed BARKAOUI, 
président de l’Université Hassan II - Ain Chock ; 
M. Olivier DIETSCH, président directeur géné-
ral de Veolia Environnement Maroc ; M. Gilbert 
FRADE, consultant, ancien président de la com-
mission Amont de la CGE ; M. Rachid M’RABET, 
directeur de l’Institut Supérieur de commerce et 
d’administration des entreprises ; M. Jean-Marie 
SCHMITZ, administrateur directeur général de 
Lafarge Maroc ; Mme Souad BENBACHIR, direc-
trice générale de CFG Group (Casablanca Finance 
Group) et M. Dalil GUENDOUZ, directeur général 
de l’Ecole Hassania des Travaux Publics.
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Congrès 2008 de la CGE,  
les 9 et 10 octobre à Rabat, Maroc 

Grandes écoles, développement socio-économique  
et expertise internationale

Extraits du discours de clôture  
du Président de la CGE,  
Christian Margaria

Comme je le disais dans mon discours d’introduc-
tion, le développement économique n’a aucun 
sens sans la prise en compte de la composante 
humaine, sans une vision sociétale de nos actions 
et sans une réflexion géopolitique globale. Nous 
avons en effet la chance d’avoir en formation des 
jeunes filles et des jeunes gens brillants qui se-
ront aux postes de commande des entreprises et 
des États dans quelques dizaines années. Mais, 
au-delà des discours, ce que retiennent les jeu-
nes, ce sont les attitudes et les comportements. 
L’exemplarité des directeurs, critère important 
dans une entreprise, l’est donc encore plus quand 
ils sont sous le regard des décideurs de demain.
Ce sont ces convictions qui fondent les orienta-
tions de la Conférence des Grandes Ecoles de-
puis plusieurs années.
Ouverture sociale, lutte contre le handicap, éga-
lité entre les hommes et les femmes, tels sont 
les engagements de la Conférence des Grandes 
Écoles et de ses membres, afin de contribuer 
à l’effort national • et qui doit naturellement se 
comprendre désormais à l’échelon internatio-
nal • qui veut que chacun puisse bénéficier des 
meilleures conditions sur le chemin qui le mène 
vers sa propre excellence.

La démocratisation de l’enseignement est une 
exigence d’équité citoyenne, mais le moteur de 
la réussite reste l’élève lui-même et il nous appar-
tient collectivement de donner à chacun confian-
ce en l’avenir en lui garantissant l’égalité des 
chances. Si l’école venait à se scinder entre ceux 
qui croient en l’avenir et ceux qui n’y croient plus, 
c’est la nation toute entière qui serait en danger. 
L’ouverture sociale de l’enseignement supérieur 
nous impose donc de travailler en amont pour 
éviter toute forme d’autocensure au moment de 
l’entrée dans l’enseignement supérieur.
La Charte de l’égalité des chances dans l’accès 
aux formations d’excellence du 17 janvier 2005, 
les nombreuses conventions signées et les expé-
riences actuellement menées témoignent toutes 
d’une volonté collective de refuser le fatalisme 

social et de combattre les blocages culturels et 
psychologiques qui conduisent trop de jeunes à 
se détourner de voies ou de filières qu’ils consi-
dèrent comme n’étant pas pour eux.
Coopération avec les lycées en zones d’éducation 
prioritaire, tutorat, exemption des frais d’inscrip-
tion, bourses au mérite, facilités financières mais 
aussi soutien psychologique, actions d’ouverture 
culturelle, telles sont les nombreuses formes que 
prennent les initiatives des écoles pour s’ouvrir 
aux élèves issus de classes socioprofessionnel-
les défavorisées et les accompagner jusqu’au 
diplôme.
Aujourd’hui plus de 100 grandes écoles sont im-
pliquées dans une opération d’ouverture sociale 
ou un dispositif d’égalité des chances, soit dans 
le cadre de l’un des dispositifs nationaux, soit 
localement, en partenariat avec des collectivités 
territoriales par exemple. Citons les programmes 
« Pourquoi par moi ? », « 100 000 étudiants pour 
100 000 élèves », le dispositif « École Ouverte », 
la « Main à la pâte », « Un pont pour l’avenir », le 
projet OPTIM fondé sur la détection de compé-
tences et non plus seulement de connaissances, 
les « Conventions diversité », ou encore le « Cer-
cle passeport télécoms » lancé par SFR et auquel 
participe une vingtaine de grandes écoles.
A ces initiatives prises par les institutions s’ajou-
tent les actions traditionnelles menées par les 
associations d’étudiants car il est fondamental 
que ceux qui ont la chance de bénéficier d’études 
supérieures longues s’en sentent redevables à la 
collectivité.

L’égalité entre hommes et femmes nous 

conduit quotidiennement à combattre, partout et 
à tous niveaux, les clichés et les préjugés qui frei-
nent trop souvent les femmes dans leur ascen-
sion sociale. La CGE s’emploie à sensibiliser non 
seulement tous les personnels des écoles mais 
aussi les étudiants eux-mêmes et les étudiantes 
elles-mêmes afin que tous et toutes restent vigi-
lants et soient prêts à bousculer les idées reçues. 
Et ce tant lors de l’admission en grande école, 
que pendant les études et au moment de l’inser-
tion professionnelle.
Plus de 100 référents dans les grandes écoles 
s’efforcent :
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• de faciliter l’accès aux voies scientifiques pour 
les filles ;
• de permettre aux étudiantes puis aux diplômées 
des écoles de bénéficier des mêmes perspecti-
ves d’études et de carrières que leurs homolo-
gues masculins ;
• de promouvoir les femmes dans la société, en 
favorisant le développement de leur carrière pro-
fessionnelle ;
• de sensibiliser leurs directions, les personnels 
et les étudiants à la représentation des femmes 
dans les outils de communication, dans les activi-
tés, au recrutement et à la présence des femmes 
dans les postes à responsabilité.
Bien entendu, nous avons à cœur de travailler, là 
encore, avec les pouvoirs publics et les entrepri-
ses.
La loi française du 11 février 2005 pour l’égalité 
des droits et des chances, la participation et la 
citoyenneté des personnes handicapées souligne 
l’importance de l’accueil des étudiants en situa-
tion de handicap dans l’enseignement supérieur. 
On dénombre en effet seulement 8 000 étudiants 
handicapés, dont une petite centaine en doctorat, 
dans l’ensemble de l’enseignement supérieur 
français ce qui est très faible par rapport au po-
tentiel représenté par la population globale des 
personnes handicapées.

Les actions de la CGE revêtent là aussi plu-
sieurs formes :
• lutte contre l’autocensure et l’amélioration de 
l’accueil des étudiants handicapés ;
• développement de l’emploi des salariés en si-
tuation de handicap au sein des écoles ;
• augmentation des activités de recherche et de 
transferts de technologie permettant une amé-
lioration du mode de vie de nos concitoyens en 
situation de handicap ;
• étroite coopération avec les missions handicap 
des entreprises pour permettre aux jeunes handi-
capés de se projeter dans l’avenir auquel ils ont 
droit et les convaincre que leur diplôme de l’en-
seignement supérieur leur permettra d’accéder à 
un poste en entreprise. 
Une charte signée le 23 mai 2008, marque en 
outre l’engagement de la CGE et de ses membres 
dans la lutte contre le handicap. Cette charte s’ap-

puie sur un réseau de référents qui accomplissent 
un travail de sensibilisation à tous les niveaux.

Notons, et j’en profite pour saluer M. Naceur 
AMMAR, directeur de SupCom Tunis, que nous 
essayons de transférer une partie de ces opéra-
tions en Tunisie au travers d’un partenariat entre 
l’établissement que je dirige TELECOM & Mana-
gement Sud Paris, l’Université de la Manouba (Tu-
nisie) et Companieros, dont je remercie le fonda-
teur, Antoine de GABRIELLI, qui nous fait le plaisir 
d’être parmi nous.
Ces actions sont les différentes facettes d’une 
démarche plus large de développement durable, 
de responsabilité sociale des organisations, et 
même, osons le mot, d’éthique professionnelle.
Association citoyenne, la Conférence des Grandes 
Écoles inscrit en effet dans ses missions le dé-
veloppement de la responsabilité globale de ses 
membres et de la sienne en tant qu’institution. 
Notre congrès de 2006 à Brest a marqué un véri-
table coup d’accélérateur de cette dynamique.
Participation au Grenelle de l’environnement, 
création du Réseau français des étudiants pour le 
développement durable, constitution d’un réseau 
de 100 correspondants RSE dans les écoles, sont 
quelques exemples d’actions dont je n’achèverai 
pas l’énumération sans citer l’élaboration d’un ré-
férentiel stratégique devant permettre à chaque 
établissement de se situer dans sa démarche en 
faveur du développement durable. Ce référentiel 
est bien entendu disponible pour tout établisse-
ment d’enseignement supérieur et de recherche 
qui voudrait s’inscrire dans cette dynamique. 

Il nous importe aussi que nos étudiants aient dans 
toutes les phases de leur vie professionnelle la 
pleine conscience de la responsabilité qui leur 
incombe en tant que décideurs et « sculpteurs » 
d’un avenir qui reste quotidiennement à bâtir. 
Cette conviction nous guide dans divers parte-
nariats que nous nouons avec des associations 
aussi diverses et variées que «Ton monde», […] 
qui souhaite jeter un pont entre les étudiants des 
grandes écoles et les ONG qui sont toujours à la 
recherche de fonds ou de bénévoles.
Nos grandes écoles répondent ainsi à la logique 
d’exemplarité qui leur est propre et à leur rôle dé-
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terminant dans la formation des futurs responsa-
bles qui seront au cœur de la marche des affaires 
et du fonctionnement de la société.

L’éthique professionnelle peut selon moi se décli-
ner en deux notions distinctes bien que très for-
tement corrélées : notre comportement en entre-
prise, d’une part, et la prise de conscience de nos 
devoirs vis-à-vis de la collectivité, d’autre part.

Pour illustrer le premier point, je voudrais vous 
parler quelques minutes de mes animaux préfé-
rés.
Les bernaches du Canada sont de véritables ma-
chines à voler. Elles peuvent naviguer à presque 
1500 mètres d’altitude, avec une vitesse moyen-
ne de 55 Km/h mais avec des pointes à 95 Km/h. 
Pour un oiseau qui mesure entre 60 centimètres 
et un mètre et qui pèse entre un kilo et demi et 
cinq kilos, ces performances sont remarquables. 
De plus, chaque printemps, les bernaches quittent 
les côtes de la Nouvelle Angleterre aux États-Unis 
pour entreprendre un long périple de plus de 3000 
kilomètres qui les mènera au nord du Canada.
• Elles volent alors en escadrille et, dans ce cas, 
elles vont 40% plus vite que quand elles navi-
guent seules ;
• Certaines ont des rôles spécialisés au sein de 
l’escadrille, quelques unes sont chefs de pointe, 
d’autres sont éclaireuses et quittent régulière-
ment la troupe pour trouver des endroits favora-
bles et sans danger pour faire escale et se repo-
ser. Elles sont toujours plusieurs à savoir effectuer 
la même tâche de façon à pouvoir se relayer pour 
ne pas s’épuiser et à ce que le groupe continue à 
fonctionner même si l’un des oiseaux disparaît ;
• En particulier, l’oiseau qui tient la tête n’est pas 
toujours le même, il est relayé par ses compa-
gnons de voyages ;
• Quand une des bernaches est en difficulté, les 
autres membres de l’escadrille se rapprochent 
d’elle pour la soutenir ;
• Les membres du groupe ont l’habitude de crier 
pour encourager de la voix celle qui mène.
Méditons ce comportement dans le cadre de la 
vie en entreprise :
• Le premier point illustre le fait que travailler en 
équipe nous rend collectivement plus efficace. 

L’amélioration de la vitesse des oiseaux volant en 
escadrille est due à un tourbillon créé par ceux 
de devant qui diminue la traînée aérodynamique 
à vaincre par ceux de derrière. Comme ils se re-
laient, cela améliore la vitesse. Si les bernaches 
ne se relayaient pas, cela ne ferait que diminuer 
la fatigue de celles de derrière mais épuiserait le 
chef de pointe…
• Le deuxième point montre la nécessité de fai-
re en sorte que les projets puissent continuer à 
avancer même si l’un de nous est absent.
• Le troisième concerne le fait que chaque mem-
bre de l’équipe peut être leader à son tour en 
fonction des projets.
• Le quatrième est sur la nécessité de soutenir 
les camarades en difficulté, plutôt que de les en-
foncer.
• Enfin, le dernier dit qu’il vaut mieux supporter 
les leaders plutôt que de les critiquer dans les 
couloirs…

Je complèterai ces propos par quelques réflexions 
sur nos devoirs et quelques éléments de ce qui 
pourrait être le serment du scientifique ou plus 
largement du décideur :
• Nous avons le devoir de promouvoir le respect 
des rapports équitables entre tous les hommes et 
de soutenir le développement des pays économi-
quement défavorisés ;
• Nous avons le devoir de porter la plus grande at-
tention à l’expression de l’esprit critique et au res-
pect de la déontologie dans l’usage des moyens 
d’information et de communication ;
• Nous avons le devoir de pratiquer notre métier 
dans le respect d’une éthique des droits de l’hom-
me et de la responsabilité du patrimoine naturel 
de l’humanité ;
• Nous avons le devoir d’expliquer nos choix et 
nos décisions dans la plus grande transparence 
possible à l’égard des citoyens ;
• Nous avons le devoir de favoriser les formes de 
management qui permettent une large coopéra-
tion entre tous les acteurs afin de donner un sens 
au travail de chacun ;
• Enfin, comme l’a écrit Michel Serres, nous 
avons le devoir de dévouer nos connaissances, 
nos inventions et les applications qui peuvent en 
être tirées, à l’égalité entre les hommes, à leur 

IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIII

Congrès 2008 de la CGE,  
les 9 et 10 octobre à Rabat, Maroc 

Grandes écoles, développement socio-économique  
et expertise internationale
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survie, et à leur liberté. Ce n’est qu’en respectant 
ces principes que nous parviendrons à créer un 
monde nouveau :
• un monde où la diversité sous toutes ses for-
mes sera considérée comme une véritable riches-
se collective ;
• un monde où les voies de l’excellence ne se-
ront pas définitivement fermées à ceux qui n’ont 
pas la chance d’évoluer dans un environnement 
familial économiquement fort ou culturellement 
porteur ;
• un monde où les bâtiments publics, les trans-
ports en commun et les emplois seront accessi-

bles aux handicapés ;
• un monde où nos regards ne glisseront plus 
sans le voir sur celui qui fait la manche dans la rue, 
mais où nous le regarderons comme un être hu-
main à part entière et où, même si nous n’avons 
pas une pièce en poche, nous saurons lui offrir un 
sourire et un peu de chaleur humaine ;
• un monde propre et sain à léguer à nos enfants 
pour qu’ils soient des héritiers et non des survi-
vants ;
• un monde enfin où collectivement nous aurons 
appris à voler ensemble.

IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIII
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A C T I V I T É S  D E  L A  C G E

Commission 
ACCREDITATION
➔ Présidente :  
Marie-Christine CRETON, directrice 
de l’INSA Strasbourg
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
La campagne Mastères 2009 
vient d’être lancée. Les écoles 
doivent envoyer leurs demandes 
d’accréditation avant le 30 janvier 
2009. La CGE leur a aussi envoyé les 
informations nécessaires à l’inscription 
de leurs mastères spécialisés au 
Répertoire national des certifications 
professionnelles. 

Commission AMONT
➔ Président :  
Hervé BIAUSSER, directeur de 
l’Ecole centrale Paris
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
Le groupe « Argumentaire »  
présentera les résultats de ses 
travaux au Bureau de la CGE en 
décembre. Il s’agit de créer un outil 
permettant de réfuter les idées 
reçues et les critiques les plus 
fréquemment colportées sur les 
grandes écoles. Il sera destiné à 
l’information des professeurs de 
lycées, mais aussi des décideurs et 
du grand public.

Commission AVAL
➔ Président :  
Bernard RAMANANTSOA, directeur 
général d’HEC
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
Le groupe Stage assure une veille 
sur les avancées de la législation sur 
les stages et examine les différentes 
pratiques des écoles au regard de 
cette législation. Concernant les stages 
à l’étranger, le groupe répertorie les 
organismes proposant, contre finances, 
des stages à l’étranger pour distinguer 
les bonnes des mauvaises pratiques ; 
il a diffusé aux écoles un document 
de recommandations et d’information 
sur les stages à l’étranger ; enfin il agit 
auprès du Comité STAPRO pour que 
tous les aspects de ces stages soient 

pris en considération. Le groupe a en 
outre proposé au Comité de réfléchir à 
un plan de gratification des stages dans 
la fonction publique.

Commission 
DIVERSITE
➔ Président :  
Pierre TAPIE, directeur général de 
l’ESSEC
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
Groupe Egalité Hommes-Femmes : 
le groupe a rencontré la chargée 
de mission Parité au ministère de 
l’enseignement supérieur et de la 
recherche ainsi que les responsables 
d’associations oeuvrant dans ce 
domaine pour étudier les possibilités 
d’actions communes. La prochaine 
journée des référents Egalité aura lieu 
le 22 janvier 2009.
Groupe Handicap : chaque école 
devra disposer à présent d’un référent 
« handicap », suite à la signature de 
la Charte CGE-Handicap. Ils seront 
coordonnés par des responsables par 
zones géographiques qui travailleront 
avec les maisons départementales 
pour les personnes handicapées. Le 
groupe réfléchit à un « label » qualité 
qui garantirait les meilleures conditions 
d’accueil des étudiants handicapés 
dans les écoles.

Commission 
FORMATION
➔ Président :  
Pierre ALIPHAT
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
Groupe LUCA (LUtte Contre les 
Addictions) commun CGE-CDEFI : 
après la signature de la Charte de 
bonnes pratiques en mars 2008, 
le groupe prévoit plusieurs actions 
prioritaires : la mise en place de 
modules de formation à destination 
des équipes étudiantes associatives 
et l’organisation d’un colloque 
rassemblant tous les partenaires de 
cette action. Ce colloque, qui aura 
pour thème « Comportements à 
risque : santé et prévention dans 

l’enseignement supérieur » sera 
organisé à Evry le 28 novembre 2008. 
Sont associés à ce projet : la Mission 
Interministérielle de Lutte contre la 
Drogue et les Toxicomanies (MILDT), 
qui apporte un soutien logistique et 
financier, et les associations d’élèves (le 
BNEI et le BNEC). 
Groupe Entrepreneuriat : deux 
opérations sont prévues pour 2009, 
qui correspondent aux mesures du 
rapport Bécard que le réseau RETIS va 
appliquer sur la période 2008-2011 avec 
le concours de la Direction Générale 
des Entreprises :
• une Journée « Portes ouvertes » 
aura lieu dans des structures 
d’appui à l’innovation et à la création 
d’entreprises de RETIS, à une même 
date, et permettra la rencontre entre 
des étudiants de grandes écoles et des 
entrepreneurs à différents stades de la 
création d’entreprises ;
• un Concours inter Grandes Ecoles de 
l’Entrepreneuriat étudiant sera organisé, 
dont la principale spécificité sera de 
faire concourir des équipes composées 
d’étudiants de disciplines différentes, 
(par exemple, des élèves ingénieurs et 
des élèves d’écoles de management). 

Commission 
RELATIONS 
INTERNATIONALES
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
➔ Président :  
Pascal CODRON, directeur de l’ISA 
Lille 
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
Groupe Asie-Pacifique : Laurent 
Breyton, animateur du groupe, a reçu, à 
leur demande, les conseillers culturels 
de France à Taiwan et à Séoul pour 
présenter les relations des écoles et 
et pour envisager avec eux des pistes 
d’actions.
Groupe Italie : le groupe a organise 
depuis 4 ans les sessions ANDIAMO 
de sensibilisation des étudiants des 
grandes écoles à l’intérêt d’un séjour 
d’études ou d’un stage en entreprise 
en Italie. Cette année 4 sessions 

Informations  Institutionnelles
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ont eu lieu : le 7 octobre à la Maison 
de l’Europe à Nancy (école pilote : 
l’ENSGSI/INP Lorraine), le 16 octobre à 
l’INSA de Lyon, le 21 octobre à l’Ecole 
centrale Nantes et le 22 octobre à 
Télécom Paris. Plusieurs écoles des 
régions respectives ont participé au 
montage de ces sessions, auxquelles 
ont assisté, outre des étudiants, des 
représentants d’universités italiennes, 
de la Mission économique française 
à Milan, de l’ambassade de France et 
d’entreprises françaises et italiennes. 
Le Bureau GETH de liaison entre 
grandes écoles et Technische 
Hochschulen organise le 1er décembre 
un séminaire à Paris sur le thème  
«Comment former en Allemagne et 
en France les talents pour l’industrie ». 
Il fêtera à cette occasion son 50ème 
anniversaire.

Groupe 
DÉVELOPPEMENT 
DURABLE
➔ Animateur :  
Jacques BREGEON, ECP 
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
Le 2ème référentiel Développement 
durable va être envoyé aux écoles. Il 
permettra une première comparaison 
des évolutions des écoles dans ce 
domaine.

CONGRES 2008  
DE LA CGE
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
➔ Le Congrès de la CGE s’est tenu 
les 9 et 10 octobre 2008 à Rabat 
(Maroc)
Voir le Dossier central.

CHAPITRE DES ECOLES 
DE MANAGEMENT
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
➔ Andrès ATENZA, directeur de 
l’ESC Clermont-Ferrand, a été réélu  
comme Président du Chapitre des 
Ecoles de Management.

N OUV   E A UX   D I R E C T E U R S

CNAM
I I I I I I I I I I I I I I I I I I 
Christian Forestier 
Inspecteur général de l’Éducation 
nationale, il est nommé administrateur 
général. Ingénieur électronicien diplômé 
de l’Institut national des sciences 
appliquées de Lyon et docteur ès 
sciences, il dirige l’Institut universitaire 
de technologie de Saint-Etienne (1977), 
devient vice-président (1974-78) puis 
président (1978-81) de l’Université de 
Saint-Etienne. Recteur de l’académie 
de Reims (1981-83) puis de Dijon 
(1983-85), il rejoint le Secrétariat 
d’État à l’enseignement technique et 
technologique en qualité de chargé 
de mission pour l’enseignement 
technologique supérieur (1985-
86). Nommé inspecteur général de 
l’Éducation nationale pour les sciences 
et techniques industrielles (1986-
89), puis recteur de l’académie de 
Créteil (1989-92), il devient directeur 
des lycées et collèges (1992-95) puis 
directeur général des enseignements 
supérieurs (1995-98) au ministère 
de l’Éducation nationale. Recteur de 
l’académie de Versailles (1998-2000), il 
est ensuite directeur du cabinet de Jack 
Lang, ministre de l’Éducation nationale 
(2000-02), et préside le Haut conseil de 
l’évaluation de l’école (2003-05).
Professeur des universités associé 
à l’Université de Marne-la-Vallée, 
il préside également le conseil 
d’administration du Centre d’études 
et de recherches sur les qualifications 
(Cereq). Il est par ailleurs membre 
du Haut conseil de l’éducation (HCE) 
et du comité directeur de l’Institut 
Montaigne.

ECOLE LOUIS  
DE BROGLIE
I I I I I I I I I I I I I I I I I I 
Jean Vimal du Monteil 
Ingénieur de l’Ecole Centrale de Nantes 
et docteur en mécanique des fluides 
de l’Ecole Centrale de Lyon. Après 10 
ans de recherche en aérodynamique 

et en acoustique des salles, il a dirigé 
successivement le service transfert 
de technologies, puis l’ensemble des 
services aux entreprises de la CCI de 
Grenoble. 

EIVP   
Ecole des ingénieurs de la 
Ville de Paris 
I I I I I I I I I I I I I I I I I I 
Régis Vallee 
Diplômé de l’EIVP (1974), il débute 
sa carrière à la Ville de Paris comme 
ingénieur des travaux à la direction 
de la voirie (1975- 1984), puis comme 
ingénieur des services techniques à 
la direction de l’architecture. De 1986 
à 1990, il est directeur des études de 
l’EIVP. Depuis 1990, il était directeur 
des études de l’Ecole spéciale des 
travaux publics (ESTP), chargé des 
formations initiales, des formations 
continues et du développement de 
la recherche. A ce titre, il notamment 
participé à la création des Ecoles 
supérieures d’ingénieurs des travaux 
de la construction (Cachan, Caen et 
Metz) et au lancement d’une école 
d’ingénieurs à Pékin. Il avait également 
en charge l’internationalisation des 
formations, l’accueil des étudiants 
étrangers et la création de plusieurs 
mastères spécialisés.

ENSCR  
Ecole  Nationale Supérieure 
de Chimie de Rennes
I I I I I I I I I I I I I I I I I I 
Pierre Le Cloirec 
Professeur des Universités, ingénieur 
chimiste de l’ENSCR, il est docteur 
ingénieur en chimie et docteur d’état 
ès sciences physiques. Après une 
année postdoctorale aux Etats-Unis, 
il est nommé, en 1982, maître de 
conférences à l’Ecole de chimie de 
Rennes puis en 1990 professeur à 
l’Ecole des Mines d’Alès, où il a dirigé 
le laboratoire génie de l’environnement 
industriel durant cinq ans. De 1995 
à 2006, il est professeur à l’Ecole 
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des mines de Nantes, où il dirige le 
département Systèmes énergétiques 
et environnement. Il a également été 
directeur adjoint de l’UMR CNRS 6144, 
Génie des Procédés Environnement 
Agroalimentaire (GEPEA).

ENSIIE – Ecole nationale 
supérieure d’informatique 
pour l’industrie et 
l’entreprise
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
Ménad Sidahmed
Docteur ingénieur de Télécom Paris, 
il a commencé sa carrière dans le 
milieu de l’entreprise, puis a passé 
dix ans à l’Université de Technologie 
de Compiègne comme enseignant 
et directeur des départements Génie 
mécanique puis Génie Informatique. 
En 2006,  il intègre le Ministère de 
l’enseignement supérieur et de la 
recherche, où il est Délégué régional 
à la recherche et à la technologie 
et coordinateur de la direction 
Enseignement supérieur, recherche et 
innovation (DESRI) au rectorat. 

Informations  Institutionnelles

ENSM Saint Etienne 
Ecole nationale supérieure 
des Mines de Saint Etienne
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
Philippe Jamet
Ingénieur civil des mines (1984), 
docteur en hydrologie et hydrogéologie 
quantitatives de l’Ecole des mines 
de Paris (Mines Paristech) (1991) et 
titulaire d’une habilitation à diriger 
des recherches de Paris VI (1999). 
Après une expérience d’ingénieur 
à la Compagnie générale des Eaux 
(1985-87), il entame une carrière 
à Mines Paristech : enseignant 
chercheur au centre d’informatique 
géologique, coordinateur du 
pôle géo-environnement (à partir 
de 1996), directeur de l’Institut 
supérieur en ingénierie et gestion de 
l’environnement -commun à Mines 
Paristech, l’Ecole nationale des ponts 
et chaussées et l’Ecole nationale du 
génie rural, des eaux et des forêts– 
(1992-2002), directeur délégué (2002) 
et professeur titulaire en sciences du 
développement durable (2003). Il a 
enseigné à l’Ecole nationale des ponts 
et chaussées (2001-03). Depuis 2004 
il était attaché pour la science et la 
technologie auprès de l’ambassade de 
France à Washington. Il est chevalier 
dans l’ordre des Palmes académiques.
 

ENSMA  
Ecole nationale supérieure 
de mécanique et 
d’aérotechnique
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
Francis Cottet
Ingénieur de l’ENS d’Électronique et 
de Radioélectricité de Grenoble 
(1976), il obtient son doctorat à l’ENS-
MA (1985). Après un an en tant qu’in-
génieur dans le service « prospecti-
ve » de la société Télémécanique 
(aujourd’hui Schneider), il revient à 
l’ENSMA en 1978 où il enseigne tout 
en menant en parallèle des activités 
de recherche au sein du laboratoire 
d’informatique scientifique et indus-
trielle (LISI), qu’il dirige de 2000 à 

2003. Il est directeur adjoint de l’école 
de 2003 à 2005. Depuis 2005 il était 
délégué régional à la Recherche et à 
la technologie du Poitou-Charentes.

ESCEM  
Ecole supérieure 
de commerce et de 
management Tours-
Poitiers
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
Tamym Abdessemed
Major d’HEC, docteur en sciences de 
gestion, il a mené à la fois une car-
rière d’enseignant-chercheur en stra-
tégie et de manager. Il a enseigné 
notamment à l’Université de Paris-
Dauphine, Audencia, HEC Executive, 
l’Ecole de Commerce de Varsovie, 
l’Almaty School of Management 
(Kazakhstan). Il a été professeur invi-
té à la Business school du Georgia 
Institute of Technology. Il a été ces 
dernières années directeur d’INT 
Management puis directeur des étu-
des d’HEC Grande Ecole. Il était 
depuis 2007 directeur de l’école doc-
torale d’HEC. Il succède à François 
DUVERGE qui assurera des missions 
de conseil, notamment sur la consti-
tution d’une fondation ESCEM.

ESIEA  
Ecole supérieure 
d’Informatique, 
électronique, automatique
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
Gérard Sanpite
Il succède à Pierre ALIPHAT qui a 
rejoint la délégation générale de la 
Conférence des Grandes Ecoles. 

ESSTIN 
Ecole supérieure des 
sciences et technologies 
de l’ingénieur de Nancy
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
Arnaud Delebarre
Professeur des Ecoles des Mines, il 
devient directeur de l’ESSTIN. 

«Le grand tournant 
(1968-2003)  
ou comment se 
préparer au marché 
global de la 
connaissance» 
C’est le titre d’un ouvrage publié 
par Daniel GOURISSE, président 
d’honneur de la CGE, qui présente 
la transformation de l’Ecole 
centrale Paris depuis 1968, mais 
aussi qui retrace les grandes étapes 
qui ont marqué l’enseignement 
supérieur et surtout les grandes 
écoles pendant cette période.

➔ Renseignements et souscription 
http://www.centraliens.net/docs/
admin/3pil/inscription.php?id=85

N OUV   E A UX   D I R E C T E U R S
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Diplômé de l’Ecole Centrale Lille 
(1982), titulaire d’un DEA de l’Univer-
sité de Lille et habilité à diriger des 
recherches de l’INP de Nancy (1997), 
il entre en 1983 au CERCHAR 
(Groupe Charbonnages de France) 
comme ingénieur de recherche, où il 
développe des procédés propres de 
combustion en lit fluidisé, puis en 
1989 devient chef-adjoint du groupe 
Systèmes de production d’électricité. 
En 1990 il entre à l’IRSID, Groupe 
Usinor (maintenant Arcelor Mittal) 
comme ingénieur de recherche res-
ponsable d’étude et de développe-
ment d’un procédé propre de réduc-
tion du minerai de fer, puis en 1994 
chef du projet Productivité des ate-
liers de broyage et de transport de 
charbon. De 1999 à 2008, il entre à 
l’Ecole des Mines de Nantes où il 
sera successivement  responsable de 
l’option Génie de l’environnement, 
créateur et coordonnateur du projet 
THERMER (réseau RITMER) de 
dépollution des sols pollués par 
marées noires (2002), responsable 
du master of sciences in Project 
management for environmental and 
energy engineering, adjoint du chef 
de département pour l’enseignement 
et enfin chef du département 
Systèmes énergétiques et environne-
ment

ESTP  
Ecole supérieure des 
travaux publics du 
bâtiment et de l’industrie
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
Florence Darmon
Ancienne élève de l’Ecole 
Polytechnique (1983), ingénieur du 
corps des Ponts et Chaussées (1988) 
et ancienne auditrice IHEDN, elle 
débute sa carrière dans les services 
des Grands travaux du ministère de 
l’Equipement pour diversifier ensuite 
son parcours dans le secteur privé, 
au sein des grands groupes de la 
construction et de l’immobilier. Elle 
succède à Serge EYROLLES, direc-

La CGE renouvelle 
en 2008 son 
partenariat  
avec l’EFS  
pour le don de sang
En 2008-09, une campagne nationale 
de promotion pour le don de sang est 
organisée par l’Etablissement Français 
du Sang (EFS) dans toutes les grandes 
écoles et les universités françaises. 
L’objectif : fidéliser les étudiants et 
les inciter à donner leur sang deux 
fois par an, en les sensibilisant sur 
l’importance de la régularité du don. 
30% des donneurs sont des jeunes 
de moins de 30 ans. La Conférence 
des Grandes Écoles a souhaité 
soutenir cette action citoyenne et de 
santé publique. 

➔ Renseignements  
Nelia DOMINGUES
Tél. : 01 55 93 96 36_Mèl : nelia.
domingues@efs.sante.fr _http://
www.dondusang.net

teur de l’école depuis 1978, ingénieur 
ESTP et petit-fils du fondateur de 
l’ESTP en 1891.

ICAM Toulouse   
Institut catholique des arts 
et métiers
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
Pierre de Roquefeuil
Ingénieur diplômé de l’Ecole navale 
(1973) et de l’Ecole supérieure de 
guerre navale (1988), il navigue de 
1974 à 2000 sur les bâtiments de la 
Marine nationale comme officier en 
charge de l’activité, de la navigation 
et de la sécurité. Il a exercé trois com-
mandements de navire. Il a été assis-
tant personnel auprès du directeur 
des ressources humaines de la ma-
rine (1989-91) et directeur de l’ensei-
gnement à l’Ecole navale (1992-95). 
De 2000 à 2002, il est responsable du 
bureau « officiers » au sein de la di-
rection des ressources humaines, où 
il gère 4 000 officiers. Il dirige l’Ecole 
navale de 2003 à 2006. Depuis 2007, il 
était chargé de mission à l’ICAM.

ICN Business  
School, Nancy
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
Jacky Koehl 
est nommé administrateur provisoire.

ITECH Lyon
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
Jean-Pierre Gallet
Directeur de l’ITECH Lyon, il a pris la 
présidence de l’Union des Grandes 
Ecoles d’Ingénieurs le 1er septembre 
dernier. 

UPSTI – Union des 
professeurs de sciences et 
techniques industrielles
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
Hervé Riou 
est le nouveau président de 
l’association de professeurs Union des 
professeurs de sciences et techniques 
industrielles (UPSTI). 
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CREATIONS – FUSIONS – CHANGE MENTS DE NOM

L’INSA de Rouen ouvre 
de nouveaux locaux 
au Havre 
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
➔ Afin de renforcer son enracinement 
normand et dans le cadre de sa 
nouvelle formation d’ingénieurs en 
« Génie Civil », l’INSA se dote d’une 
nouvelle implantation au Havre. En 
septembre, la première promotion 
« génie civil » investira cette nouvelle 
antenne au cœur de l’Université du 
Havre. Elle accueillera une trentaine 
d’élèves ingénieurs.
Contact :
Céline GUERRAND
Tél :  02 32 95 98 66
Mél : celine.guerrand@insa-rouen.fr 

Un nouveau campus 
pour LaSalle 
Beauvais
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
➔  La fusion de l’IGAL et de l’ISAB 
a permis à l’Institut Polytechnique 
LaSalle Beauvais d’avoir une offre de 
formations complémentaires dans 
les domaines des Sciences de la Vie, 
de la Terre et de l’Environnement, et 
ainsi d’accroître son attractivité. Le 
campus qui comptait 350 élèves il y a 
8 ans a progressivement vu croître ses 
effectifs pour compter 750 étudiants 
en 2001 et 1 370 aujourd’hui. Achevé 
en septembre dernier, l’ensemble des 
constructions et des réhabilitations a 
véritablement transformé le visage du 
campus créé il y a 40 ans et lui permet 
d’accueillir un plus grand nombre 
d’étudiants. 
Contact :
Claire Cardon-Devienne
Tél : 03 44 06 38 36
Mél :  claire.devienne@lasalle-beau-
vais.fr 

HEC Paris rejoint 
ParisTech comme 
membre fondateur
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
➔  Lors de sa dernière séance de 
juin, le Conseil d’Administration de 
ParisTech, établissement public de 
coopération scientifique regroupant dix 
grandes écoles d’ingénieurs en Ile-de-
France, a décidé d’accueillir HEC. Cette 
adhésion donnera à l’école une visibilité 
accrue sur la scène internationale et 
confortera la position de ParisTech 
aux côtés des grandes universités 
mondiales, qui adossent, pour la 
plupart, une école de management 
à leurs facultés de sciences et de 
technologies.
Contact :
Bénédicte Humbert (ParisTech)
Tél : 01 44 58 24 76
Mél : benedicte.humbert@paristech.fr 
Stéphanie Lorette (HEC)
Tél : 01 39 67 94 39
Mél : lorette@hec.fr 

Création d’AGROCAM-
PUS OUEST : fusion 
d’Agrocampus 
Rennes et de l’Insti-
tut national d’horti-
culture d’Angers 
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
➔  Implanté sur deux sites 
rassemblant 2 000 personnes, 
ce nouvel établissement public à 
caractère scientifique, culturel et 
professionnel créé le 1er juillet dernier, 
met les compétences de ses 150 
enseignants-chercheurs au service de 
1 650 étudiants inscrits dans 4 cursus 
d’ingénieurs et autres formations allant 
de la licence au doctorat. La formation 
d’ingénieur, habilitée par la CTI, 
comprend quatre cursus: agronome, 
agroalimentaire, horticole, paysage. 
Cette offre est à l’image de ce que 
proposent les établissements de 
formation européens en agronomie.
Contact :
Bénédicte Villeroy de Galhau
Tél : 02 23 48 55 20
Mél : villeroy@agrocampus-ouest.fr 

225 ans de Mines 
Paristech
L’Ecole des Mines de Paris, récem-
ment rebaptisée Mines Paristech 
pour montrer son appartenance à 
Paristech, fête ce mois de novem-
bre ses 225 ans.
 

50 bougies pour 
le CESI
Cette année le CESI lance une for-
mation d’ingénieurs par l’apprentis-
sage à Saint-Nazaire et inaugure de 
nouveaux locaux dans le cadre du 
campus Gavy-Océanis. Une nouvel-
le antenne est également ouverte à 
Rennes. Enfin, un nouveau portail 
de services en ligne, Viacesi, est 
lancé. Il est destiné à développer et 
pérenniser les liens entre le CESI, 
ses stagiaires actuels et ses anciens 
élèves, pour les accompagner dans 
une gestion efficace de leurs projets 
et réseaux professionnels.

… et le CELSA
A l’occasion de ses 50 ans, le 
CELSA a organisé en septembre 
dernier une série de rencontres sur 
le thème « 50 ans de communica-
tion, et après ? ».

L’Escem fête ses 10 ans
A cette occasion, l’Escem retrace le 
parcours de l’école depuis la fusion 
des ESC Tours et Poitiers en 1998. 

bon anniversaire

L’ANRT vient de changer son 
nom en « Association nationale 
de la recherche et de la technolo-
gie »

Informations sur les écoles
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Cinq Écoles des Mines 
s’associent dans 
Corfisem 
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
Les Mines de Saint-Étienne, de Nancy, 
de Nantes, d’Alès et d’Albi créent 
Corfisem (Comité d’orientation 
des formations d’ingénieurs 
spécialisées des écoles des Mines), 
une association qui ouvre de nouvelles 
filières en apprentissage afin de 
permettre à des profils différents 
d’accéder au diplôme d’ingénieur par 
les voies de l’apprentissage,  de 
la formation continue et de la VAE. 
L’idée est aussi de répondre à un 
besoin des entreprises, qui souhaitent 
davantage de diplômés, et des 
profils différenciés. Corfisem associe 
plusieurs fédérations professionnelles 
à ses travaux : Syntec Ingénierie, 
Syntec Informatique, l’Unicem (Union 
nationale des industries et matériaux 
de construction), le Sfic (Syndicat 
français de l’industrie cimentière) et 
l’Unifa (Union nationale des industries 
françaises de l’ameublement).
Le Corfisem s’est fixé plusieurs 
objectifs : renforcer les partenariats 
entre ses écoles et le monde 
professionnel ; optimiser les choix de 
filières en fonction des besoins du tissu 
économique, puis valider collectivement 
les cahiers des charges des nouvelles 
formations ; accompagner leur mise en 
œuvre ; les promouvoir et assurer un 
suivi de leur qualité. 
Contact :
BV Conseil, 
France Coutin
Tél : 01 42 68 83 40
Mél : bvconseil@bvconseil.com 

Réforme du 
cycle ingénieur à 
l’Institut Supérieur 
d’Electronique de Paris
Introduction de la 
pédagogie par projet 
et des parcours 
académiques  
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
S’éloignant du schéma classique 
« cours-TD-TP » et s’appuyant sur des 
expériences internationales qui ont fait 
leurs preuves, l’ISEP introduit plusieurs 
innovations dans ses enseignements :
➔  la pédagogie par projet faisant 
appel à plusieurs disciplines pour 
favoriser l’apprentissage et l’approche 
de la réalité industrielle ;
➔ la « coupure pédagogique », 
pendant le mois de septembre, 
entre la fin de la classe préparatoire 
et l’entrée dans l’école : les élèves 
sont invités à se familiariser avec 
leur nouvel environnement grâce à 
une présentation de l’établissement 
et de son offre pédagogique, des 
visites d’entreprises, des conférences 
sur les métiers, la présence lors de 
soutenances de stage en entreprise, 
enfin par une initiation à l’informatique 
et aux nouveaux outils numériques mis 
en place pour les besoins du « travail 
collaboratif » et du e-learning (espace 
numérique Moodle) ;
➔ le processus d’évaluation ne se 
limite plus aux connaissances acquises 
mais s’applique également aux 
compétences, avec l’introduction du 
portfolio de compétences, basé sur une 
auto-évaluation de l’élève ;
➔ la réorganisation du cycle ingénieur 
à l’ISEP limite le tronc commun à la 
1ère  année. Ensuite l’étudiant choisit 
un parcours à finalité professionnelle, 
à partir des 5 grands domaines 
d’enseignement : Informatique ;  
Electronique ; Signaux et Images ;  
Télécoms et Réseaux ;  Sciences et 
Technique de l’entreprise. En combinant 

des modules fondamentaux, selon une 
approche par compétences, l’élève 
choisit parmi 12 parcours standard : 
télécommunications et réseaux 
sans fils, administrateur réseaux, 
réseaux et services, architecture des 
systèmes d’information, conception et 
développement, recherche,  systèmes 
embarqués, électronique pour les 
communications, électronique des 
systèmes, intelligence ambiante,  
multimédia, entreprenariat.
Contact :
Noir sur Blanc
Nolwenn Salaün 
Tél : 01 41 43 72 86
Mél : nsalaun@noirsurblanc.com 

Nouvelles formations 
d’ingénieurs 
spécialisées
à l’INSA de Rouen
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
L’INSA de Rouen a ouvert en 
septembre dernier deux nouvelles 
formations d’ingénieurs spécialisées :
➔ « Maîtrise des risques et 
entreprises durables »,
Outre les enseignements 
scientifiques et en sciences 
humaines fondamentaux, la formation 
comprendra des enseignements 
professionnalisants en analyse de 
risque, sûreté de fonctionnement, 
gestion de crise, environnement 
industriel, accident industriel mais aussi 
en réglementation, sociologie du risque, 
retour d’expérience, management 
industriel, communication/gestion 
de crise, communication et éthique. 
En dernière année, l’élève-ingénieur 
choisira une option parmi : 
➔ « Génie Civil et constructions 
durables » en convention avec 
l’Université du Havre et en partenariat 
avec l’Ecole Supérieure d’Ingénieurs 
des Travaux de la Construction (ESITC) 
de Caen. Après les enseignements 
fondamentaux l’élève ingénieur 
choisira entre 3 options : « Matériaux 
de la Construction Durable », 
« Environnement et Travaux Publics 
Maritimes » et « Sécurité et Durabilité 

FORMATIONS ET INNOVATIONS PEDAGOGIQUES

IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIII
En Sciences de l’ingénieur
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du Bâtiment ». A ce titre, un partenariat 
avec le centre national de prévention et 
de protection (CNPP) est envisagé. Le 
partenariat avec l’ESITC doit également 
conduire à la mise en place d’un 
Master international dans la thématique 
‘Sustainable civil engineering’ placé 
sous la responsabilité de cette école.
Cette nouvelle offre sera complétée par 
deux nouveaux doubles diplômes avec 
le Brésil, et deux nouveaux diplômes 
conjoints avec l’Allemagne.
Contact :
Céline Guerrand
Tél : 02 32 95 98 66
Mél : celine.guerrand@insa-rouen.fr

La première formation 
européenne spécialisée 
en bioplastiques 
ouvre ses portes au 
Centre de Mise en 
Forme des Matériaux de 
MINES ParisTech
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
Cette formation a pour objectif 
d’assurer la formation d’ingénieurs de 
haut niveau dans les domaines des 
polymères issus de la biomasse 
et des polymères biodégradables. 
La production de bioplastiques, 

alternative au « tout pétrole », est en 
pleine expansion, avec pour objectif 
d’atteindre 20% de la production de 
polymères à l’horizon 2020-30. La 
formation ‘Post-Master in Bioplastics’ 
s’adresse à des étudiants de niveau 
Bac + 4/5, titulaires d’un diplôme 
d’ingénieur ou d’un master, fournit 
l’ensemble des connaissances 
nécessaires pour maîtriser le 
développement de ces nouveaux 
matériaux (génie biologique, physique 
et chimie des polymères, sciences des 
matériaux, modélisation de la mise en 
forme). Son objectif est de former des 
étudiants capables de comprendre tous 
les enjeux scientifiques, techniques 
et sociétaux liés au développement 
des bioplastiques. La formation est de 
deux semestres : le premier s’effectue 
au Centre de Mise en Forme des 
Matériaux, le second consiste en 
une mission professionnelle menée 
au sein d’une entreprise. Les cours 
sont également ouverts à la formation 
continue.
Contact :
H&B Communication
Laurence Le Masle
Tél : 01 58 18 32 54
Mél : l.lemasle@hbcommunication.fr

L’ISEN ouvre 
deux nouvelles 
formations pour les 
lycéens passionnés 
d’informatique, sur 
ses campus de Brest 
et de Lille
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
Ces deux nouvelles formations 
donnent des accès supplémentaires 
au diplôme d’ingénieur ISEN. A Lille, 
le cycle L intégré « Informatique et 
Réseaux » conduit à un diplôme de 
type Bachelor of Technology. A Brest, le 
nouveau BTS-Prepa consiste en un BTS 
Informatique de gestion auquel s’ajoute 
un programme spécifique à l’ISEN ; il 
est sanctionné par un Bachelor.
Contact :
Amaury de Baudus
Tél. : 03 20 30 40 50
Mèl : amaury.debaudus@isen.fr 

IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIII
En Management

Le Programme Grande 
Ecole du Groupe ESC 
Rouen ouvre trois 
nouveaux modules 
de spécialisation en 
anglais
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
L’ESC Rouen propose désormais à 
ses étudiants en fin de cursus trois 
nouvelles majeures dispensées 
exclusivement en anglais. Ces 
cycles de cours, dont le nombre est 
aujourd’hui porté à 15, comprennent 
7 modules de 30 heures dispensés 
sur un semestre. La majeure “Supply 
Chain Management” formera des 

“Financial Market”, déjà enseignée 
en français depuis 2002, est désormais 
proposée en anglais. 
Contact :
H&B Communication
Sabine Duval
Tél. 01 58 18 32 56
Mél : s.duval@hbcommunication.fr 

L’Ecole de Management 
Strasbourg se lance 
dans les finances 
islamiques
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
La finance islamique affiche clairement 
son particularisme en écartant l’intérêt 

professionnels qui peuvent occuper, 
entre autres, des postes dans les 
achats et approvisionnements, 
la logistique, les transports et les 
systèmes d’information pendant tout 
le cycle de vie du produit en tenant 
compte notamment des nouvelles 
préoccupations RSE. La majeure 
“Marketing French Excellence” 
étudie ce qui fait des grandes marques 
françaises des références mondiales 
dans le domaine du marketing et 
permettra à ses étudiants d’exercer 
des fonctions marketing dans des 
entreprises françaises évoluant sur les 
marchés internationaux. La majeure 
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et les secteurs d’activité interdits par 
la loi islamique (Charia). L’importance 
des ressources financières concernées 
et les nouvelles attitudes de 
segments de consommateurs dans 
de nombreux pays musulmans mais 
aussi non musulmans conduisent les 
établissements financiers, notamment 
européens, à s’interroger sur leur 
stratégie et leur offre de produits. 
C’est pour cette raison que l’École 
de  Management Strasbourg a lancé 
à la rentrée 2008/2009 un diplôme 
de Finance Islamique (405 heures 
d’enseignement et de séminaires, 
Bac+5) afin de former des managers au 
fait de ces questions.
Contact :
Michèle Schmitt
Tél. : 03 41 43 42 74 

Sup de Co La 
Rochelle lance un 
master Stratégie 
internationale des 
entreprises
I I I I I I I I I I I I I I I I I I 
Le groupe Sup de Co La Rochelle a 
lancé cette année un Master Stratégie 
internationale des entreprises. 
Elaboré en partenariat avec l’Institut 
d’Administration des Entreprises 
(IAE) de l’université de Poitiers, 
ce programme vise à former des 
cadres en charge, au sein des PME/
PMI, des politiques d’exportation et 
d’implantation à l’étranger.
Contact :
Maxime Gambini
Tél. : 05 46 51 77 81
Mèl : gambinim@esc-larochelle.fr 

MBA : deux nouvelles 
spécialisations à la 
rentrée 2008 à Grenoble
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
Le programme MBA de l’école 
internationale de Grenoble Ecole 
de Management s’étoffe à la 
rentrée 2008 avec deux nouvelles 
spécialisations : « Entrepreneuriat » 
et « Marketing ». Ces nouvelles 
orientations (qui représenteront 25 % 
des enseignements) s’appuient sur 
l’expertise de l’Ecole qui abrite des 
centres de recherche reconnus et 
des  formations dans ces thématiques 

(Institut de Capital Client, Centre 
pour l’Innovation Technologique et 
Entrepreneuriale, MS Entrepreneurs, 
MSc in Marketing…).
La spécialisation “Entrepreneurship, 
Small and Family Business” 
s’adresse aux participants de MBA qui 
souhaitent se lancer dans la création 
de leur propre entreprise ou travailler 
dans une structure de taille réduite. Elle 
apportera un focus tout particulier sur 
les challenges et les perspectives liés à 
ce type de structure familiale ou non. 
La spécialisation -Marketing- se 
décompose en trois volets : Marketing 
Planning and Strategy, Market 
Research et New Venture Business 
Planning. Ce dernier module sera 
dispensé en Angleterre par l’université 
d’Oxford-Brookes.
Ces deux spécialisations complètent 
les 5 spécialisations déjà proposées : 
Management Consulting, Technology 
Management, Finance, Business 
Intelligence, et Global Management.  
Rappelons que le programme MBA 
grenoblois existe depuis 2000 et 
compte près de 200 étudiants à travers 
le monde. Dispensé à Grenoble (en 
full-time et en part-time), à Londres, 
Moscou, et en Géorgie, il est accrédité 
AMBA et bénéficie des accréditations 
EQUIS et AACSB de Grenoble Ecole de 
Management.
Contact :
Phil Eyre
Mél : phil.eyre@ggsb.com 

Une rentrée sous la 
signe de l’innovation 
pour Audencia Grande 
Ecole
I I I I I I I I I I I I I I I I I I 
Audencia Grande Ecole lance le 
Deutsch-Portal permettant aux 
étudiants de suivre des cours 
transversaux en allemand ainsi qu’un 
stage et/ou un semestre d’études dans 
un pays germanophone. Les étudiants 
du programme Grande Ecole pourront 
aussi suivre des majeures innovantes 
telles que le Management des 
institutions culturelles et des industries 
multimédia. Cette spécialisation affiche 
une dimension européenne avec deux 
partenaires : le Sotheby’s Institute of 
Art à Londres, spécialiste du marché 

de l’art, et Universidad Comercial 
de Deusto à Bilbao, spécialiste du 
management culturelle de la ville.
Enfin, deux nouvelles formations 
sont proposées : une majeure 
« Fusions-acquisitions et alliances 
stratégiques » qui traite des 
problématiques de rapprochement et 
d’évaluation des entreprises et une 
filière « Audit-Expertise-comptable » 
qui bénéficie de l’ensemble des 
équivalences possibles du Diplôme 
national supérieur de comptabilité et de 
gestion (DSCG). 
Contact :
Andrew Taylor
Tél : 02 40 37 45 30
Mél : ataylor@audencia.com 

Lancement d’un 
MBA Transport et 
Logistique à l’ESC 
Toulouse en février 
2009
I I I I I I I I I I I I I I I I I I 
Le Groupe ESC Toulouse et le Groupe 
Promotrans se sont alliés pour créer ce 
nouveau MBA en part-time accrédité 
AMBA entièrement dédié au secteur 
Transport et Logistique dans ses 
applications. Le cursus, conciliable avec 
l’activité professionnelle, comprendra 
13 semaines de cours réparties sur 18 
mois.
Contact :
Agence MCM
Marie-Laurence Connan
Tél. : 04 91 31 47 37
Mèl : contact@mcmconsultants.fr
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Société

I I I I I I I I I I I I I I I I I I 
L’EPF s’agrandit : près de 2 000 m- 
d’espace supplémentaire doivent 
s’ajouter aux locaux existants. 
Les travaux ne concernent pas 

uniquement la construction d’un 
nouveau bâtiment à « énergie zéro »  
répondant aux normes de Haute 
Qualité Environnementale, mais aussi 

Ils sont rentrés de Beijing…
I I I I I I I I I I I I I I I I I I

Médaille d’argent pour Jean-Christophe Péraud (INSA de Lyon 2004) en 
VTT, le bronze pour Jonathan Coeffic (INSA de Lyon 2007) en aviron et 
pour Guillaume Florent (INSA de Lyon 1997) en finn (dériveur solitaire). 
Cédric Berrest, élève ingénieur en 2e année de l’ENSIACET spécialité 
Matériaux, a remporté une médaille de bronze dans l’épreuve d’aviron, en 
catégorie 4 de couple. L’ENSIACET-INP offre à certains étudiants la 
possibilité de décrocher un diplôme en quatre ans et de poursuivre un 
entraînement sportif en parallèle. Le département APS de l‘INP pourvoie à 
cette seconde mission : cours et compétitions émaillent ainsi le quotidien 
de ces étudiants pas comme les autres, grâce à des aménagements 
horaires, des séances de rattrapage et des reports de partiels adaptés aux 
contraintes de leur programme.

R echerche      

l’amélioration des locaux existants 
dans l’esprit du développement 
durable. La direction de l’école a décidé 
d’impliquer activement au projet les 
élèves de 4ème année en option 
«Energétique et Environnement». 
Chacun des 34 étudiants est affecté 
à une partie spécifique des travaux : 
étude thermique, implantation 
de panneaux photovoltaïques, 
chauffage par géothermie, évaluation 
de la consommation électrique et 
amélioration de l’efficacité énergétique 
etc.  A la rentrée, les étudiants vont 
mener une étude des coûts et des 
techniques à utiliser, pour ensuite 
participer au choix des entreprises 
partenaires et des fournisseurs. L’étape 
suivante consistera en travaux de 
construction et de réhabilitation prévus 
pour septembre 2009.
Contact :
Noir sur Blanc
Joanna Kalicinska-Legendre
Tél : 01 41 43 72 89
Mél :  jkalicinska  @noirsurblanc.com 

L’EPF Ecole d’ingénieurs fait appel à ses 
élèves pour construire son nouveau campus 
Haute Qualité Environnementale

Doctorat : l’Ecole 
des Mines de Nantes 
habilitée à délivrer le 
diplôme
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
L’Ecole des Mines de Nantes vient 
d’obtenir l’autorisation d’organiser la 
formation et de délivrer le diplôme 
de docteur par le ministère de 
l’enseignement supérieur et de la 
recherche. Cette co-accréditation 
de l’école intervient pour 3 écoles 
doctorales dans la vague de 
contractualisation 2008/2011 et porte 
sur les champs scientifiques suivants :
– Sciences et Technologies de 
l’Information et de Mathématiques 
(STIM) 
– Matière, Molécules, Matériaux en 
Pays de Loire (3MLP) 
– Sciences pour l’Ingénieur, 
Géosciences, Architecture (SPIGA)

Ces trois écoles doctorales sont 
portées en co-accréditation 
principalement avec les Universités 
de Nantes, d’Angers, du Mans et de 
l’Ecole Centrale de Nantes.
Contact :
Marine Lefebvre,  
H&B Communication
Tél. : 01 58 18 32 43 
Mèl : m.lefebvre@hbcommunication.fr 
Nathalie Le Calvez,  
Ecole des Mines de Nantes
Tél. : 02 51 85 81 90 
Mèl : Nathalie.Le-Calvez@emn.fr 

La recherche au sein 
du Groupe Sup de Co 
Amiens accompagne 
et renforce l’exigence 
académique
I I I I I I I I I I I I I I I I I I 
Autour d’une équipe de 41 professeurs 

permanents, l’école développe deux 
axes de recherche : la gestion des 
connaissances, le développement 
et le financement durables. Afin de 
favoriser le transfert de connaissances 
et de compétences, le Groupe Sup 
de Co Amiens a lancé la création de 
plusieurs chaires d’entreprises. 
Mais le monde économique n’est 
pas son seul partenaire. Depuis une 
dizaine d’années, un partenariat avec 
l’Université de Picardie Jules Verne 
(UPJV) offre aux étudiants la possibilité 
de suivre un double cursus gestion/
sciences politiques. Le Groupe Sup 
de Co Amiens se démarque également 
par son approche très individualisée des 
étudiants qui construisent eux-mêmes 
leur parcours selon une formation 
modulaire fondée sur l’apprentissage 
des comportements professionnels 
via notamment des mises en situation, 
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simulations et études de cas menées 
sous l’œil attentif de chefs d’entreprise, 
de consultants ou de DRH.
Le Groupe a noué un fort partenariat 
avec 3 des laboratoires de l’UPJV : le 
LARIA (Laboratoire de Recherche en 
Informatique d’Amiens), le CURAPP 
(Centre Universitaire de Recherches 
Administratives et Politiques d’Amiens) 
et l’ECCHAT (Efficience Cognitive 
dans les Conduites Humaines 
d’Apprentissage et de Travail). Un 
accord avec le GRID (Gestion du 
Risque, Information et Décision) 
complète ces collaborations. Enfin, 9 
des 13 enseignants-chercheurs recrutés 
au cours de ces deux dernières années 
par l’ESC Amiens sont de nationalités 
diverses, lui offrant ainsi une forte 
coloration internationale.
Contact :
Michèle Benamou- MBU Conseil
Tél : 01 42 17 09 62
Mobile : 06 62 00 27 81
Mél :  
michelebenamou@mbu-conseil.com 
 
Un doctorant de l’ESEO 
récompensé du Best 
Student Paper Award
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
Ali Alaeldine a reçu le «Best Student 
Paper Award» de la conférence 
IEEE EMC 2008, pour son article 
«Modeling of the Substrate Coupling 
Path for Direct Power Injection in 
Integrated Circuits». Cette conférence 
internationale est la plus grande 
dans le domaine de la compatibilité 
électromagnétique. En 2007, Ali 
Alaeldine avait déjà reçu le «Leo L. 
Beranek Student Travel Grant Award» 
de cette même conférence. Il poursuit 
actuellement ses travaux sur l’immunité 
électromagnétique des circuits intégrés 
en tant qu’enseignant-chercheur. 
Contact :
Richard Perdriau
Mél : richard.perdriau@eseofr 

La Recherche se 
renforce à l’INSA Rouen
I I I I I I I I I I I I I I I I I I 
Sur les huit laboratoires impliquant 
l’INSA de Rouen, évalués par l’AERES 
(Agence d’évaluation de la recherche 
et de l’enseignement supérieur) quatre 

ont obtenu la notation A ou A+. En 
plus de ses laboratoires de recherche, 
de ses quatre centres d’études et 
de recherches technologiques et 
industrielles, l’école est désormais 
établissement principal, co-accrédité 
ou participant, pour : un institut 
Carnot,  deux équipes de recherche 
technologiques (ERT), cinq plans pluri-
formations (PPF),  quatre structures 
fédératives. L’Institut est également 
très engagé dans la création du futur 
PRES de Normandie.
Contact :
Céline GUERRAND
Tél. : 02 32 95 98 66
Mél : Celine.Guerrand@insa-rouen.fr

L’UTT apporte 
son savoir faire 
technologique 
au lauréat du 
Concours National 
d’Aide à la Création 
d’Entreprises de 
Technologies 
Innovantes 
I I I I I I I I I I I I I I I I I I 
André Prieur, inventeur indépendant, 
a breveté une solution performante et 
économique pour arrêter l’ouverture de 
la portière de sa voiture exactement à 
l’angle souhaité sans toucher une autre 
voiture ou un mur. Les laboratoires de 
l’Université de Technologie de Troyes 
(UTT) l’ont aidé à développer les 
premiers prototypes démonstrateurs, 
en vue de les proposer au marché 
automobile.
Ce système nommé «AP~x» est lauréat 
de la catégorie «en émergence» de 
la 10ème édition du Concours National 
d’Aide à la Création d’Entreprises de 
Technologies Innovantes. Un projet de 
création d’entreprise innovante ciblant 
le marché automobile est prévu avec le 
concours de la Technopole de l’Aube. 
L’UTT compte également devenir un 
acteur économique du projet grâce à sa 
participation envisagée dans le tour de 
table de la jeune entreprise.
Contact :
Noir sur Blanc
Anne de Villeneuve
Tél : 01 41 43 72 91
Mél :  
adevilleneuve@noirsurblanc.com 

IÉSEG : 2 millions 
d’euros pour la 
Recherche
I I I I I I I I I I I I I I I I I I 
L’IÉSEG compte actuellement 39 
chercheurs actifs parmi ses 50 
professeurs permanents. Plus des 
trois quarts de ces chercheurs 
proviennent de l’étranger. Au cours 
des 5 prochaines années, l’IÉSEG 
continuera à recruter 10 professeurs 
docteurs par an, à temps plein, pour 
assurer la croissance de ses activités 
de recherche et d’enseignement.
L’IÉSEG réalise des travaux de 
recherche dans les grandes 
thématiques traditionnelles 
du management : stratégie, 
marketing, ressources humaines, 
systèmes d’information, chaînes 
d’approvisionnement, mais aussi 
finance de marché et en finance 
d’entreprise. En économie, l’IÉSEG 
se concentre sur le benchmarking 
et la productivité, la macroéconomie 
monétaire et financière, et l’économie 
du risque.
Contact :
Isabelle Gallemaert
Tél : 03 20 54 47 87
Mél : i.gallemaert@ieseg.fr

L’INSA de Lyon entre 
comme membre 
fondateur du PRES 
« Université de Lyon »
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
Le conseil d’administration du PRES de 
Lyon a admis en juin dernier l’INSA de 
Lyon en tant que membre fondateur, 
décision qui marque la volonté des 
fondateurs de faire travailler toutes 
les acteurs de l’enseignement 
supérieur et de la recherche de Lyon, 
dans un partenariat reposant sur les 
complémentarités et les synergies 
entre science, technologie, économie 
et société.
Avec 5 000 étudiants dont 28% 
d’étrangers, plus de 900 diplômes 
d’ingénieurs et 130 doctorats 
délivrés annuellement, et une offre 
de formation pluridisciplinaire (de la 
biologie-santé au STIC en passant par 
les matériaux, la mécanique, l’énergie 
et l’environnement), l’INSA de Lyon 
est une importante école d’ingénieurs, 
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qui a placé la diversité ainsi qu’une 
approche intégrée formation/recherche 
et innovation au cœur de sa stratégie 
de développement. L’INSA a renforcé 
la visibilité de ses compétences en 
sciences de l’ingénierie ainsi que 
les interactions avec les milieux 
économiques, notamment au travers 
des pôles de compétitivité et de la 
labellisation Carnot de certains de ses 
laboratoires. En outre le campus de la 
Doua a été récemment retenu dans 
le projet de « campus » lyonnais avec 
la thématique globale « Science et 
technologie pour le développement 
durable ». 
L’INSA de Lyon militera pour que 
le PRES de Lyon se dote d’une 
gouvernance souple et réactive 
et constitue un véritable terrain 
d’expérimentation dans une logique 
de projet sur des sujets stratégiques 
tels que l’ouverture sociale, la 
désaffection des filières scientifiques, 
l’entrepreneuriat, la lisibilité de la 
recherche et de l’offre de formation. 
Contact :
Direction de la Communication INSA 
de Lyon
Tél. 04  72 43 53 82
Mél : dircom@insa-lyon.fr

Un logiciel de systèmes 
embarqués
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
L’équipe de recherche TRAME 
(TRAnsformation de Modèles 
pour l’Embarqué) de l’ESEO Ecole 
d’Ingénieurs est sélectionnée dans 
la cadre du projet O4A (Open for 
AUTOSAR) Phase 2. Ce projet, défini 
au sein du pôle de compétitivité 
« véhicule haut de gamme » de la 
région Grand Ouest, a pour objectif de 
réaliser un atelier de développement 
AUTOSAR. Cet atelier sera utilisé lors 
du développement logiciel et matériel 
de systèmes embarqués automobiles. 
Le projet réunit des partenaires 
industriels comme PSA Peugeot 
Citroën, Delphi, Valéo, Geensys, 
Kereval, et des partenaires 
académiques comme l’IRCCyN, 
l’ESTACA Laval.
Dans ce projet, l’équipe TRAME 
de l’ESEO continuera à travailler 
au développement d’un système 

d’exploitation libre, compatible avec les 
standards OSEK et OS AUTOSAR. 
Le Groupe de recherche TRAME 
développe aussi des réseaux de 
capteurs coopératifs pour le suivi de 
trajectoires sur route. L’objectif est 
d’améliorer la Visibilité des Zones 
et Itinéraires à Risques (VIZIR), en 
particulier des carrefours, virages et 
sommets de côtes en ligne droite 
(zones fortement accidentogènes). 
Un outil de diagnostic ainsi qu’une 
méthodologie pour expliquer les causes 
d’accidents et proposer des solutions 
capables de réduire significativement 
l’insécurité de sites potentiellement 
accidentogènes sont en cours de 
réalisation. L’outil sera basé sur des 
capteurs répartis dans la chaussée 
de la route. Deux capteurs innovants 
ont ainsi été développés : un premier, 
optique (fibre optique ayant subit un 
traitement particulier aux UV) et un 
second, résistif (qui a fait l’objet d’une 
demande de dépôt de brevet). 
Contact :
Sébastien Aubin
Mél : sebastien.aubin@eseo.fr 
Jérôme Delatour
Mél : jerome.delatour@eseo.fr  

Des étudiants de HEI 
ont présenté Helios au 
Mondial de l’auto
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
L’énergie solaire fait son chemin parmi 
les énergies alternatives et ce qui 
n’était qu’un rêve hier est en passe de 
devenir une réalité industrielle.  Des 
élèves de l’Ecole des Hautes Etudes 
d’Ingénieurs de Lille, passionnés 
par la construction d’automobile, 
ont fondé l’association Helios en 
1992. L’étude et la construction des 
prototypes est assurée par des élèves 
d’HEI depuis 1996, date de création 
du 1er prototype. L’association est 
indépendante du cursus et n’est 
constituée que d’élèves. L’équipe 
Hélios a terminé première équipe 
française au World Solar Challenge 
2007.
Contact :
Noir sur Blanc
Christine Cassabois
Tél : 01 41 43 72 85
Mél : ccassabois@noirsurblanc.com 

Une culture de 
l’innovation assumée 
et réussie à l’UTC avec 
le lancement d’une 
fondation
I I I I I I I I I I I I I I I I I I
L’Université de Technologie de Compiègne, 
école d’ingénieurs post-bac, se dote d ‘une 
« Fondation UTC pour l’innovation », qui 
s’appuie sur les valeurs pionnières de l’UTC 
en renforçant trois leviers : 
• une recherche technologique orientée 
vers la résolution de problèmes complexes, 
qui articule les approches disciplinaires liées 
aux différents niveaux d’interactions entre 
l’homme et la technologie; 
• une approche pédagogique innovante, 
stimulant la relation entre recherche et 
formation (ateliers-projets, créations de 
chaires thématiques) ; 
• une politique de transfert de technologies 
et la création d’entreprises innovantes. Les 
étapes de qualification des technologies, 
des produits ou des services innovants 
s’appuieront sur le Centre d’Innovation 
de l’UTC, avec la création d’un fonds de 
maturation accompagnant les innovations 
émergeant des laboratoires de l’UTC. 
Avec un capital de 5 Me, la Fondation 
compte parmi les premiers donateurs 
l’INERIS (Institut National de 
l’Environnement Industriel et des Risques), 
le Crédit Agricole et le Conseil Régional de 
Picardie. 
L’UTC représente 3 600 étudiants 
ingénieurs (dont 500 de l’ESCOM), 300 
étudiants en masters (9 spécialités), 300 
étudiants docteurs, 350 enseignants 
chercheurs, 300 personnels administratifs, 
15 % d’étudiants étrangers, 15 % de 
diplômés à l’étranger, 140 universités 
partenaires à l’étranger , 9 doubles 
diplômes, 2 plates-formes universitaires 
UTseuS (Chine) et EFCI (Chili), 6 formations 
d’ingénieurs + 1 formation Technologie 
et Société, 3 thématiques de recherche 
(Environnement,  Transports intelligents et 
sûrs,  Homme équipé), 1 école doctorale 
pluridisciplinaire,  1500 stagiaires par an, 
14600 diplômés, 60 associations,  2 pôles 
de compétitivité à « vocation mondiale » 
(Agro ressources, transports innovants), un 
Label Carnot.
Contact :
Nadine Luft   
Tél. : 03 44 23 49 97 
Mèl : nadine.luft@utc .fr
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MINES ParisTech 
publie la 2ème édition 
de son classement 
international des 
établissements 
d’enseignement 
supérieur
Avec ce classement, MINES 
ParisTech met l’accent sur les 
performances des formations 
délivrées par les établissements 
d’enseignement supérieur. L’Ecole 
utilise un critère simple, non 
déclaratif et vérifiable : le nombre 
d’anciens étudiants qui figurent parmi 
les dirigeants exécutifs des 500 
plus grandes entreprises mondiales 
(selon le magazine Fortune). Ce 
classement des établissements 
d’enseignement supérieur se 
veut être complémentaire des 
classements de Shanghai qui se base 
sur les performances de recherche 
des établissements et du Times 
Higher Education. 
350 établissements d’enseignement 
supérieur ont été répertoriés contre 
338 l’année précédente.
Il ressort que :
- Le top 14 (établissements ayant 
formé l’équivalent des 4 dirigeants 
ou plus) réunit 5 établissements 
japonais, 5 américains, 3 français et 1 
britannique.
- La France classe 27 établissements 
parmi les 350 premiers. ParisTech, 
avec 5 de ses membres classés 
parmi les 350, prendrait la 3ème place.
Que ce soit dans le top 14 ou le top 
26 (3 dirigeants ou plus), le top 60 
(2 dirigeants ou plus) ou parmi les 
350 établissements, les USA et le 
Japon sont les pays ayant le plus 
d’établissements représentés. Dans 
chaque cas, la France  arrive en 3ème 
position.
Contact : H&B Communication
Marine Lefebvre
Tél : 01 58 18 32 43
Mél :  
m.lefebvre@hbcommunication.fr 

En janvier 2009, 
l’ESSCA  et l’Université 
de Sherbrooke 
(Canada) lanceront 
un Executive MBA 
francophone. 
Cette formation se déroulera à 
Paris et au Canada entre janvier 
2009 et novembre 2010 (22 mois 
maximum). Elle s’adresse à des 
cadres expérimentés (5 ans au 
minimum), titulaires d’un Bac + 4, 
pouvant justifier d’au moins 5 ans 
d’expérience, et occuper ou être sur 
le point d’occuper des fonctions de 
direction. 
Contact : MCM Consultants
Perrine de Laminne
Tel: 01 42 36 62 88
Mél : perrine.delaminne@
mcmconsultants.com 

L’Ecole des Mines 
de Nantes et  Ses 
partenaires 
remportent un appel 
d’offre européen pour 
mener le projet Angels
Dans le cadre de l’appel d’offre 
européen «Embodied Intelligence», 
le projet Angels remporté par 
l’Ecole des Mines de Nantes et ses 
partenaires : l’Université de Stuttgart, 
l’Ecole Polytechnique Fédérale de 
Lausanne et l’Université italienne de 
Pise, représente la troisième phase 
des projets ROBEA et RAAMO.
Commencé en 2004, le projet 
ROBEA a eu pour objectif de 
reproduire les performances de 
poissons sous la forme d’un robot 
anguille apte à nager en trois 
dimensions. Depuis 2006, le projet 
RAAMO (Robot Anguille Autonome 
en Milieu Opaque) a permis de 
développer l’autonomie du robot 
anguille, en copiant le sens électrique 
tel que pratiqué par certains 
poissons pour se déplacer dans les 
milieux opaques. Ceux-ci émettent 
en effet des champs électriques 
qu’ils perçoivent en retour sur leur 
peau et en déduisent les obstacles. 

La troisième phase de recherche 
dénommée projet Angels fait 
appel à des procédés de robotique 
reconfigurable pour concevoir un 
robot anguille modulable capable de 
se diviser en robots identiques et 
plus petits, aptes à communiquer 
et à se réassembler. Cette nouvelle 
caractéristique doit permettre au 
robot anguille de se déplacer en 
s’adaptant à son environnement 
grâce à sa capacité à réduire sa taille 
en se démultipliant pour se faufiler 
dans les tuyauteries anguleuses ou 
encore à analyser un objet selon 
divers points de vue. A terme, cette 
anguille robotisée offrira de nouvelles 
perspectives dans le domaine 
de la surveillance militaire, de la 
maintenance des plateformes off-
shore et de l’endoscopie industrielle 
et médicale.
Contact :  
• H&B Communication
Marine Lefebvre                                            
Tél : 01 58 18 32 43  
Mèl : m.lefebvre@hbcommunication.fr
• Ecole des Mines de Nantes
Nathalie Le Calvez
Tél : 02 51 85 81 90
Mèl : Nathalie.Le-Calvez@emn.fr

UTC : une cinquième UT 
en Amérique Latine
Le modèle français des universités 
de technologie s’exporte une 
nouvelle fois. L’UTC et l’Université 
de Viña del Mar ont ouvert en mars 
2007 au Chili une plateforme de 
formation et de recherche : l’Ecole 
franco-chilienne d’Ingénierie (EFCI). 
Offrant la possibilité aux étudiants 
des deux pays d’obtenir un double 
diplôme, l’EFCI est officiellement 
devenue cet été la cinquième 
université du réseau des UT ainsi que 
la plateforme pour le développement 
de l’UTC à travers toute l’Amérique 
Latine.
Contact : Nadine Luft,  
Directrice de la Communication
Tél. : 03 44 23 49 97
Mèl : nadine.luft@utc.fr 

I nternati       o nal 
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Création d’un double 
diplôme ESEO et ESSCA
I I I I I I I I I I I I I I I I I I 
La complexité et la rapidité des 
développements des hautes 
technologies amènent les entreprises 
à rechercher des ingénieurs à haut 
potentiel ayant la double compétence 
management et technologies. Pour 
répondre aux besoins de leurs 
partenaires, ESEO et ESSCA, toutes 
deux situées à Angers, lancent en 
septembre 2008 un nouveau cursus 
double diplôme « ingénieur + 
management ». 
Le programme est ouvert aux 
étudiants en cycle ingénieur à l’ESEO. 
Il comprend une formation d’ingénieur 
des hautes technologies (informatique, 
électronique, systèmes embarqués, 
biomédical, etc.), ainsi que les 
fondamentaux de gestion nécessaires 
à tout développement de projets et 
d’entreprise (économie, marketing, 
comptabilité, management, etc.). Un 
large choix d’options est proposé tant 
à l’ESEO (6 options technologiques) 
qu’à l’ESSCA (4 options, dont une 
entièrement en anglais). Certains 
semestres d’études sont proposés à 
l’étranger dès la première promotion 
(Hongrie, Chine), et la dernière année est 
proposée en liens étroits entre l’ESEO 
et l’ESSCA.  Dès septembre 2008, 
des étudiants déjà engagés depuis au 
moins 2 ans dans la formation de l’ESEO 
poursuivront à l’ESSCA leur cursus de 
double-diplôme ingénieur manageur. Les 
premiers doubles diplômés sortiront en 
juin 2010. 
Contact :
Pierre-Yves Paques 
Mél : pierre-yves.paques@eseo.fr 

Le groupe ESC 
Chambéry Savoie signe 
une convention de 
partenariat avec la 
Marine Nationale
I I I I I I I I I I I I I I I I I I 
Cette convention prévoit une 
participation de la Marine Nationale 
aux enseignements ou conférences 
organisées par le Groupe ESC 

CPE Lyon a le goût de 
l’entreprenariat
I I I I I I I I I I I I I I I I I I 
Neuf entreprises ont été créées ces 
dernières années en région Rhône-
Alpes, par des jeunes diplômés de 
l’Ecole Supérieure de Chimie Physique 
et Electronique (CPE) de Lyon, ce qui 
représente plus de 100 emplois et 
environ 16 millions d’euros de chiffre 
d’affaires.
Ces performances sont le résultat de 
la pédagogie de CPE Lyon, qui met 
en avant le développement de l’esprit 
entrepreneurial de ses étudiants. Parmi 
les actions phares, figure le Projet de 
Création d’Entreprise (PCE), le concours 
« Campus Création » ou encore 
l’association « Entreprendre Total CPE » 
(ETC).
Le Projet de Création d’Entreprise 
(PCE) s’adresse à tous les étudiants 
dès la 1ère année du cursus 
ingénieur. Répartis en groupe de six 
et accompagnés d’un professeur, les 
élèves ont six mois pour proposer un 
projet tenant compte des impératifs du 
marché et qui réponde aux critères de 
faisabilité et de rentabilité. L’exercice 
est évalué par une soutenance orale 
devant un jury composé d’industriels 
et partenaires de l’Ecole. Les trois 
meilleurs projets sont primés.
Les groupes d’étudiants peuvent 
aussi présenter leur PCE au concours 
«Campus Création», organisé par 
l’association « Vouloir Entreprendre » 
qui regroupe une douzaine 
d’établissements de l’enseignement 
supérieur de la région lyonnaise.
Fondée à l’initiative de la société Elf 
et poursuivie par Total, l’association 
«Entreprendre Total CPE» a pour 
objet d’aider les jeunes de moins 
de 28 ans, diplômés ou non, à créer 
leur entreprise. Le concours annuel, 
organisé par les étudiants de CPE 
Lyon, permet à un entrepreneur de 
la région, issu ou non de l’Ecole, de 
pouvoir mener à bien son projet et de 
le réaliser concrètement avec une aide 
financière d’une part et un soutien via 
un parrainage de professionnels d’autre 
part.
Contact :
Emilie Guetat
Tél : 04  72  43  17  08 
Mél : guetat@cpe.fr 

Chambéry Savoie et notamment 
en géopolitique ainsi que la mise 
à disposition d’opportunités de 
stages et de carrières (Volontaire 
Officier Active, Officier sous 
contrat, Officier de réserve, étudiant 
stagiaire…) pour les étudiants. Alors 
que la Marine Nationale s’attache à 
communiquer sur son rôle stratégique 
et géostratégique, l’ESC Chambéry 
y trouve une complémentarité avec 
ses enseignements notamment en 
commerce international et stratégie. 
Des conférences sur les interventions 
de la Marine dans des situations 
critiques ont mis à jour les critères 
de réussite des opérations militaires. 
Elles ont souligné l’importance du 
savoir être et la nécessité de bien 
connaître les différentes cultures pour 
s’adapter et intervenir au mieux auprès 
d’interlocuteurs multiples dans des 
contextes d’inter-culturalité.
Trois aspects sont particulièrement mis 
en avant : la capacité à se dépasser, 
la relation à l’autre, les connaissances 
géopolitiques.
Contact :
Noir sur Blanc - Anne de Villeneuve
Tél. : 01 41 43 72 91
Mél : adevilleneuve@noirsurblanc.
com 

Le CFJ signe un 
partenariat avec l’ENS 
Ulm
I I I I I I I I I I I I I I I I I I 
A partir de la rentrée 2009, les 
étudiants du Centre de Formation des 
Journalistes pourront suivre des cours 
de géopolitique, sociologie, économie, 
langues, à l’Ecole Normale Supérieure. 
De leurs côtés, les étudiants de 
l’ENS pourront se porter candidats 
à l’obtention d’un double diplôme 
lors de leur troisième ou quatrième 
année d’études. La double scolarité 
se déroulera sur trois semestres à 
l’issue desquels les étudiants de l’ENS 
pourront obtenir le diplôme du CFJ. 
Contact :
Christel Alexandre
Tél : 01 44 82 20 60
Mél : calexandre@cfpj.com 
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RELATIONS AVEC LES ENTREPRISES ET LES REGIONS

L’UCPA, partenaire de 
l’ESC Chambéry dans la 
Chaire « Expérience de 
la montagne »
I I I I I I I I I I I I I I I I I I 
Depuis 2006, la politique de recherche 
du Groupe ESC Chambéry Savoie s’est 
traduite par une structuration plus 
formelle de son organisation et par un 
recentrage sur 2 axes : « l’expérience 
de la Montagne » et « les serious 
games ».
Cette recherche fortement appliquée 
s’appuie désormais sur les atouts 
géographiques et économiques de la 
Savoie. La création d’une première 
chaire sur le thème « Expérience de la 
Montagne » en partenariat avec l’UCPA 
concrétise cette nouvelle stratégie. 
La convention de partenariat, qui 
donne naissance à la première Chaire 
de l’ESC Chambéry et institutionnalise 
une collaboration avec l’UCPA, a trois 
objectifs :
• mener un projet d’étude et de 
recherche sur l’expérience de la 
montagne, en partenariat avec un 
groupe d’entreprises et institutions ;
• proposer un programme de formation 
intégré au cursus classique de 
l’étudiant lui permettant d’obtenir, 
en plus de son diplôme classique, un 
certificat de compétences sectorielles 
« Expérience de la montagne » ;
• valoriser les résultats des projets 
d’études à travers des conférences 
et publications, académiques et grand 
public.
Contact :
Noir sur Blanc
Anne de Villeneuve
Tél. : 01 41 43 72 91
Mél :  
adevilleneuve@noirsurblanc.com 

Ecole des Mines de 
Douai : neuf nouveaux 
projets de création 
d’entreprise rejoignent 
l’incubateur APUI
I I I I I I I I I I I I I I I I I I 
Neuf projets de création d’entreprises 
liés à la maîtrise de l’énergie dans les 
transports et à l’habitat ont été retenus 
dans le cadre de l’appel à projets 
national lancé par la plateforme GENI 
(Grandes Ecoles du Nord Incubation) et 

l’un de ses incubateurs, APUI :
- réalisation d’un véhicule urbain 
monoplace à propulsion thermique ou 
électrique
- réalisation d’un véhicule de transport 
individuel fonctionnant en tri-énergies 
(thermique, solaire, gaz)
- conception d’un véhicule « 2 roues » 
électrique
- stockage et distribution d’énergie à 
base d’énergie renouvelable stockée
- création d’un isolant thermique par 
encapsulage
- développement d’un procédé de 
production d’hydrogène par micro-
hydraulisme et électrolyse par 
utilisation des cours d’eau secondaire
- création d’un bureau d’études en 
recherche d’économie d’énergie et 
développement durable
- développement d’un nouveau 
système d’éolienne offshore
- mise au point de nouveaux systèmes 
d’éclairage par utilisation de lumière 
fluorescente.
Pour les porteurs lauréats, il facilitera 
l’accès aux aides régionales ainsi que 
les démarches administratives, et 
leur offrira des services spécifiques : 
bourses, veille technologique, 
formations…
Contact :
Marc Bonpain
Tél. : 03 27 71 20 50
Mèl : bonpain@ensm-douai.fr 

4 grandes entreprises 
s’associent à l’Institut 
Telecom et créent la 
Fondation Telecom
I I I I I I I I I I I I I I I I I I 
La Fondation Telecom a pris le relais de 
l’ancienne Fondation Louis Leprince-
Ringuet, pionnière des fondations 
enseignement-recherche en France. 
Son comité exécutif réunit notamment 
Alcatel-Lucent, BNP Paribas, France 
Télécom-Orange et SFR. D’autres 
partenaires (Atos Origin, Bouygues 
Telecom, Ericsson, StreamWide) ont 
rejoint la Fondation à différents niveaux 
de participation.
La nouvelle Fondation Telecom souhaite 
collecter 25Me en 5 ans, somme qui 
servira à financer des actions dans 
les domaines de la formation, de la 
recherche, de l’innovation et de la 

prospective au sein des écoles qui 
composent l’Institut. L’enjeu sociétal 
et économique est de taille : contribuer 
au développement de la société 
numérique, soutenir la croissance grâce 
aux technologies de l’information et 
de la communication, enfin créer et 
soutenir des chaires enseignement-
recherche comme la chaire TIC & 
Développement durable, en cours 
de lancement (soutenue aussi par la 
Caisse des dépôts et consignations).
Contact :
Point Virgule 
Chrystel Libert
Tél :01 73 79 50 63
Mél : clibert@pointvirgule.com 

L’ESIGELEC signe 
2 nouveaux 
accords cadres 
de collaboration 
avec des entreprises du 
secteur automobile et 
aéronautique : VALEO et 
AIRCELLE 
I I I I I I I I I I I I I I I I I I 
Ces conventions officialisent des 
relations établies de longue date. 
Elles comprennent notamment : 
l’intervention dans les programmes 
pédagogiques ; la participation aux 
comités de pilotage de dominantes, 
au conseil scientifique et d’orientation 
stratégique de l’ESIGELEC ; l’accueil 
d’apprentis ingénieurs et de stagiaires 
au sein de VALEO et d’AIRCELLE ; la 
participation à l’essor international de 
l’ESIGELEC et le cadrage d’activités 
de recherche au profit de ces secteurs 
industriels.
AIRCELLE accompagnera également 
l’effort d’internationalisation de 
l’ESIGELEC en cofinançant les séjours 
d’étudiants et de chercheurs dans le 
cadre d’échanges internationaux.
Dans le domaine de la recherche, des 
programmes communs de recherche 
seront envisagés, ainsi que la mise 
en place d’équipes ou de laboratoires 
communs. 
Contact :
Noir sur Blanc
Joanna Kalicinska-Legendre
Tél : 01 41 43 72 89
Mél : jkalicinska@noirsurblanc.com 
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